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421 MILLIONS |
D'OISEALX EN
MOINS DEPUIS
20 ANS 2

» CEST

ENORME 1...
COMMENT
EST - CE
POSSIBLE 2

EN 20 ANS, DE NOMBRELUSES POPULATIONS
D'OISEALX COMMUNS ONT DIMINLE..
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LA PERDPRIX GRISE
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SALUT MESANGE !/
DIS, TU SAIS, TOI, CE
QUI SE PASSE 2
POLURGUO! Y A-T-IL
AUTANT D'OISEALIX §
EN MOINS 2 4

L'OUTARPE
CANEPETIERE

AU BORD DE
L’EXTINCTION 1




LA
MOPIFICAT] ON DE |'en V IRONNEMEN T

AVANT, LES CAMPAGNES
ETAIENT TRUFFEES DE
BRANGES ET D'ETABLES
OUVERTES OU ON POUVAIT RESULTAT :
INSTALLER TRANQUILLEMENT / g MOITIE MOINS

NOS NIDS... P'HIRONPELLES,
RUSTIQUES !

. ONLESA

DEMOLIES Ol FERMEES OU
REMPLACEES PAR DE 6RANDS |
HANGARS CLOS... BREF, ON @@
ROLVE DE MOINS EN MOINS DE
LIEUX POLR NICHER
TRANGQUILLEMENT /

C'EST TOUT CE_
QUE J'Al TROUVE,
LES ENFANTS !

AVEC CE PRINTEMPS
CHALID, LES CHENILLES
ONT TOUTES FINI LELIR
CYCLE PEPLIS QUINZE

JOURS AUl MOINS !

o

]l~ NOUS, ON : 40@
NA PLUS RIEN / g

A BECQUETER !/

SANS COMPTER TOUTES
LES VICTIMES DU STRESS
LIE ALl DERANGEMENT

TOUS LES ANS, LES
CHASSEURS TUENT

PLUSIEURS MILLIONS OU LES INTOXICATIONS
P'OISEAUX EN FRANCE, Al PLOMB DISPERSE DANS
PONT PES ESPECES PEU LA NATURE /

COURANTES COMME LE
GRAND TETRAS OU EN
REGRESSION COMME LES
ALOLETTES.
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ET LA JE NAI C'EST INQUIETANT, MAIS

QUOI 2/ IL VY A PES

>— ;;?%f;gq’j,f( , JE NE SUIS PAS SURE QUE GENS QUINE
S % .
PLUS BRILLANT PENSE... EN QUOI LA LELUR SERT LA
POLIR LSEf DISPARITION DE NATURE 2
ALITRES . , CES ESPECES _
Y \\p POLIRRAIT NOUS A\
LAY E
NS DERANGER 2 A

LES AILES
M'EN
TOMBENT //

L'ENTRETIEN DES
CYCLES NATURELS

LES 2ZONES HUMIDES
LA VEGETATION ABONDANTE SQNT DPES RESERVOIRS
REGULE L'EVAPORATION DE L'EAU P'EAL POUCE. EN LES
ET LIMITE LES ECOULEMENTS ET . _PETRUISANT, 0/\{/ /
LE RUISSELLEMENT DE LA PLUIE. PETRUIT DES RESERVES

SANS ELLE, UN MILIEL SE 4
DPESERTIFIE / {

—

LES SOLS RICHES, OU CEUX PES
TOURBIERES SONT PES FILTRES
 QUI PURIFIENT L'eAlU AVANT
QU'ELLE N'ATTEIGNE LES NAPPES
o Sl SOUTERRAINES.

LAPPROVISIONNEMENT
EN NOURRITURE

75 DES PLANTES
CULTIVEES DEPENDENT
DES INSECTES
POLLINISATELIRS POLIR
PRODPUIRE LELIRS FRUITS

(QU'ON MANGE), ET

"LELIRS BRAINES (QU'ON
MANGE MAIS SURTOUT

QUE L'ON DOIT SEMER D).




LA PROTECTION CONTRE LES ALEAS DE LA NATURE

EN CAS DE TRES FORTE PLUIE, UNE FORET RETIENT LE
RUISSELLEMENT ET PEUT EVITER DES INONDATIONS
CATASTROPHIQUES. SANS ELLE, I'EAU PEUT S'ECOULER
TRES VITE ET PROVOQUER LE DEBORDEMENT DES
RIVIERES OU DES BLISSEMENTS DE TERRAIN J

LA FORET EST COMME
UNE EPONGE : LEAU
S'NFILTRE LENTEMENT,

DANS LE SOL. |
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LES FOURMIS NETTOIENT LES FORETS DE
e NOMBREUX DECHETS. LES BACTERIES ET LES
CHAMPIGNONS DU SOL, AINS
QUE DE NOMBRELUSES
PLANTES ELIMINENT UNE
PARTIE DES POLLUTIONS
CHIMIQUES QUE LES ACTIVITES
y HUMAINES REPANDENT DANS
. LA NATLRE.

NETTOYAGE ET
DEPOLLUTION

K

S .

ET LA NATURE

LA MAJORITE DES

CONTRIBUE Al N PLUS D'ETRE MEDICAMENTS EN
BIEN-ETRE PE UNE VRAIE (N E5T ssLe.
CHACLN. SOURCE P

DINSPIRATION / —_—
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O~ ON PEUT MEME Y DECOUVRIR DES
D PRODUITS ETONNANTS COMME UNE
COLLE CHIRURGICALE A BASE DE
BAVE D'ESCARGOT /

L'ETUPE DE LA NATURE PERMET
DAMELIORER LES OBJETS PU QUOTIDIEN
(POLR LAERODYNAMISME DES AVIONS OU

DES TRAINS, PAR EXEMPLE).

—— — — — H———

/~  ETLA ON
FONCERAIT VERS
UNE SIXIEME
EXTINCTION DE
MASSE 2

—



DEPLIS SON APPARITION SUR TERRE, IL ¥
At MILLIARDS D'ANNEES, LA VIE N'A
CESSE DE SE DEVELOPPER ET DE SE

\ PIVERSIFIER.
MAIS TOUT Al LONG PE SON HISTOIRE,

ELLE A SUBI DES CRISES QUI ONT BIEN
FAILLI EN VENIR A BOUT /

ON VOIT BIEN QU'A
- *- | CHAQLE FOIS QUE
) LE CLIMA[ EST
BOULEVERSE, C'EST
LA CATA /
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-545 UNE NOLVELLE

BLACIATION 2 LINE
REGRESSION DU
NIVEALI DES MERS 2

UN TRES IMPORTANTE
BLACIATION ET UNE FORTE

BAISSE DU NIVEAL DES MERS VOLCANS 2
ONT SANS pouTe ETE A METEORITE 2
LORIGINE DE LA DISPARITION 4’} 75 X% DE LA FAUNE
D'UNE BONNE PART DE LA MARINE A DISPARL
CALNE MARINE, EN PARTICULIER

DANS LES RECIFS

CORALLIENS,




. LES SCIENTIFIGUES
LA MEGA CRISE DU

PERMIEN 957 PISENT QU'ON EST Egn ]

D'ESPECES MARINES ET R

o Ve EXTINCTION DE MASSE .
TERRESTRE EN MOINS /

MAIS LA, CE SONT LES
ACTIVITES DES HUMAINS QUI

UNE GIGANTESQUE

* ACTIVITE VOLCANIGUE JOUENT LE ROLE DES
ASSOCIEE A urs‘:li VOLCANS Ol PES
ASSECHEMENT DE METEORITES !
UNIQUE ET IMMENSE
CONTINENT PANGEE ONT
CAUSE DES

BOULEVERSEMENTS DU
CLIMAT ET RENDLU
INHABITABLE DE
NOMBREUSES REGIONS

DU BLOBE, S

ERE -
TERTIAIRE  Buarcenaee

h3s -8
ol Temps en
UNZ /70 millions
D'IMPORTANTES ET + dannées

DISLOCATION DE LA DURABLES ERLIPTIONS
PANGEE, TRES FORTE VOLCANIQUES ET LA

LIBERATION DE CO, ET CHUTE D'UNE \\ | A

DE METHANE ET METEORITE DE PLUS SN/~
VOLCANISME SERAIENT D'l KM DE LARGE e

ASSOCIES A LN ONT CREE LN DEGAGEMENT DE GAZ ET DE POLSSIERES QU
C““”iﬁ“‘fm A‘frﬁp'm ALURAIENT OBSCLRC! LE CIEL. DE NOMBRELISES PLANTES ONT

DISPARL, LE CLIMAT S'EST BRUTALEMENT REFROID), ET LA
MAJORITE DES ECOSYSTEMES ONT ETE AFFECTES.
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DIS L'OISEAL, QU'EST-CE QUI k
NOULS PROUVE QU'IL Y A UNE FAIS LE CALCUL : 900 ESPECES EN 500 ANS, CA

EXTINCTION MASSIVE 2 MmOl FAIT 1800 EN 1000 ANS, OlU, PRESQLUE PELIX
ESPECES QLI PISPARAISSENT CHAQUE ANNEE.

TAVAIS LU QU'ENTRE / /
W KR AN 1500 ET 2000, EN UN MILLION DANNEES, LA TOTALITE DES
(X 3 ILV A EL 900 g J ESPECES CONNLUES ALURA DISPARU (ON EN
) =3 £SPECES DISPARLES. ( ¢ 7\ A\ = CONNATT 2z MILLIONS) /... ET I MILLION ~_J
) \ : C'EST ASSEZ PEL, S e P SM. D'ANNEES, DANS L'HISTOIRE DE LA TERRE,
-@ NON 2 NG 1 C'EST VITE PASSE !

N

2T ENCORE, O PRIMO, PERSONNE NE CONNATT ‘
IN PE LE NOMBRE EXACT D'ESPECES [
CONNAITRE SUR LA TERRE... ,

TOUTES LES ,
ESPECES QLI ONT ET SECUNPO :

REELLEMENT COMMENT SAVOIR Sl

DISPARU ! TEL MOLCHERON, OU

TEL VER PE TERRE A
PISPARU 2 '

VOIC! QUELRUIES EXEMPLES
EMBLEMATIQLIES :

ANCE 6E DE LA
ALROCH EST LANCETRE SALVA
o ETE CHASSE ARONDAMMENT

VACHE. 1L A
> - 'EST AVEC

DES LA PREHISTORRE, MAIS C'ES
L'EXPANSION DE UA@R‘CUL,:.T“SREG"IS\‘ILE i 25;\ Décﬁl?é Lé?ri‘lllr\'v: EXANG TSE, EN CHINE, A ETE
DEFRICHEMENTS DE FORETS, 3 oy 2007 APRES UNE | con

- MALGRE DES RUCTUELSE RECH BUE ET

LNE FORTE REGRESSION. ET . - ERCHE Dans L&

WESURES DE PROTECTION DATANT DL EUSES, POLLUEES g1 ENCOMBREES DSEEB/;L‘:‘);

WOVEN AGE, IL A DISPARL, EN PARTIE A DU FLELVE. ALIX

£ES PAR... LES
CALSE DE MALADIES APE’ORTE L
VACHES. LE DERNIER spECIMEN EUROPEEN

£ST MORT EN 1627. 2




ALl 19F SIECLE, ON A INTRODUIT DANS
LES RIVIERES D'EUROPE, 3 ESPECES
D'ECREVISSES AMERICAINES, POLIR DES
RAISONS COMMERCIALES...

ELLES ONT APPORTE AVEC
ELLES, UN MICROBE :
APHANOMYCES ASTACL. TL A
DECIME UNE BONNE PART DES
POPULATIONS D'ECREVISSES
ELROPEENNES QUI NE SAVAIENT
PAS SE DEFENDRE ET
L'ECREVISSE AMERICAINE
CONTINLUE DE SE REPANDRE
DANS LE MONDE. ‘_
C'EST L'UNE DES PIRES ESPECES
INVASIVES !

L'EXTENSION DE LA PECHE INDUSTRIELLE, AVEC
SES FILETS BGEANTS, SON CHALUTAGE DE PLUS

EN PLUS PROFOND, A PROVOQUE UNE CHUTE {\ﬁ)ﬁ
TERRIBLE DES POPULATIONS DE POISSONS
SALIVAGES.

D'IMMENSES FILETS RACLENT LES FONDS ET ( (

DETRUISENT SANS DISCERNEMENT TOUT CE QL
S'Y TROUVE, COMME DES CORALX MILLENAIRES
OU DES REQUINS D'EAUX PROFONDES.

AUJOLRD'HLI, LES ESPECES LES
PLUS PECHEES ONT LES PLUS
/ / GRANDES DIFFICULTES A SE
) 2<% REGENERER, MEME S'IL Y A DES
_ MESLRES DE PROTECTION,
P 041 BEALCOUP D'ESPECES ONT LN
-' oS A v > CYCLE DE REPRODUCTION
LONG™, ELLES N'ONT PLLS LE
TEMPS DE SE  REPRODUIRE !

“PAR EXEMPLE LE POISSON
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L'EAL, L'AIR ET LE SOL SONT DE PLUS EN PLUS POLLUES PAR DES SUBSTANCES
TOXIQUES OU DES PLASTIGLES.

CES MICROPOLLUANTS S'ACCUMULENT DANS LES ORGANISMES, ET DE PLLUS EN PLUS
Al LONG DE LA CHAINE ALIMENTAIRE. LES ESPECES EN BOUT DE CHAINE
DEVIENNENT PLUS FRAGILES. N

ACTUELLEMENT IL V A + DE 150 MILLIONS DE TONNES DE
DECHETS PLASTIQUES QUI FLOTTENT SUR LES OCEANS ET LA
MASSE DE CES DECHETS POLRRAIT DOLBLER D'IC! 2050.



VISIBLEMENT, IL N'Y A
PAS QUE LES OISEALX
QUI SONT TOUCHES /

PLUS DE 75% DE LA BIOMASSE D'INSECTES A DISPARU DANS LES

BIEN SUIR QUE NON /
TOUTES LES ESPECES
/ SONT CONCERNEES /

ET CA ACCELERE | DES
SCIENTIFIQUES ET AUJOURP'HLI,

= ESTIMENT QU'EN Ol EN EST-ON 2
2050, A CE RYTHME,

LN MILLION D'ESPECES

POLRRAIENT AVOIR

2ONES PROTEGEES DALLEMAGNE ET PROBABLEMENT TOUT
AUTANT CHEZ NOUS.
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VOICI LES CHIFFRES
DONNES PAR

L .

MENACES DE DISPARITION
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CES TOTEMS BIZARRES REPRESENTENT
LES DIFFERENTS GROUPES ETUDIES PAR
L'UTCN. ‘_
EN ROUGE, LES POURCENTAGES D'ESPECES
MENACEES EN 2017, POUR LA REGION
BOURGOGNE-ERANCHE-COMTE /
POUR CERTAINS BROUPES, CE N'EST PAS
BRILLANT / —_—




(ES HUMAINS —
ALISSI SONT ET LE

JE LE PROBLEME
CONCERNES, CRAINS / N'EST PAS QUE
LA PERTE DE

BIOPIVERSITE...

RECHALFFEMENT DU CLIMAT,
ALUGMENTATION DES POLLUTIONS,
PERTE DES TERRES FERTILES,
DEFORESTATION,
ARTIFICIALISATION DES TERRES,
ALGMENTATION DES
POPLILATIONS HLUMAINES,
CA FAIT BEAUCOUP /

%},

B

REXPLOITATION
PES RESSOURCES
NATURELLES

HOL LA LA ! TOUS CES
ELEMENTS AGISSENT
ENSEMBLE ET SE
RENFORCENT
MUTUELLEMENT, C'EST CA
QUI EST COMPLIQUIE.
ET NOUS, ON EST A LA FOIS
CAUSE ET VICTIME /
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QU'ON SAIT TOUT |~ caur s EONSOMMNER
POLVOIR FAIRE U
\ QUELQUE CHOSE '
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ON NE VIT PAS

POUR MAIS ON
CONSONMER... CONSOMME CE
- _— QU'IL FAUT POLR
VIVRE 1...
Pl COUP PAS
-~ BESOIN PE
, SURCONSOMMER.




TRlC 5 4 2205 TRUC. 5 ¢ CIRCULER
PLLTOT jti= SANS POLLUER (OU LE
REMPIPGER MOINS POSSIBLE)

L

TRUE & 4 EANORISER LA Uiz
=T LA TrANEILLIE D2S
ESPEGES

SE MONTRER DISCRET ET
RESPECTUELIX, CA C'EST
IMPORTANT /
LA NATURE EST A TOUS,
( MEME UNE LIWACE OU UN
) MOUSTIQUE ONT DROIT A
LEUR BOUT DE NATURE |




=

EN FAIT, -

PROTEGER LA
NATURE, C'EST
NOUS PROTEBER
Nous /

[ SION VELT
) EVITER UNE
SIXIEME
EXTINCTION, IL
FAUT AGIR
MAINTENANT /

e
i

| POUR CERTAINES
P r w | O Fai .7 VRAIMENT /

ON EST TOUS
DANS LE
MEME
BATEAL /

DEFENDRE LA

VIE, C'EST ITAL /
C'EST QUAND _

MEME PAS PLR A /N
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